
 

Un comité spécial prépare 

les festivités des 30 ans 

d’existence et de réalisa-

tions du P’tit Bonheur de 

Saint-Camille.  

Entre autre, il est question 

de l’ouverture des festivités, 

le 26 août prochain où 
toute une équipe est déjà à 

pied d’œuvre pour vous  

offrir une fête inoubliable!! 

 

(voir page 17) 
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Le P’tit Bonheur de Saint-Camille: 30 ans de culture et d’enracinement. 
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 PANGEA : LA POSSESSION  

DE LA TERRE EN PÉRIL 

Par Philippe Pagé 

La terre. Pendant des milliers d’années, la terre a été le 

symbole par excellence du pouvoir. Alors qu’elle était autre-
fois la possession des puissants qui y installaient serfs et 
censitaires, nous nous sommes graduellement affranchis de 
l’époque féodale et aristocratique où les paysans beso-
gnaient à la sueur de leur front pour remplir la table de leur 
seigneur. De nos jours, les agriculteurs et les agricultrices du 
Québec, qui ne comptent par leurs heures pour nous nourrir, 
sont propriétaires de leur terre et labourent la terre avec pas-
sion. 

(VOIR SUITE PAGE 5) 
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Comment puis-je exprimer la  fierté que j'éprouve de 

découvrir à quel point les citoyennes et les citoyens 

de Saint-Camille font  preuve, une fois de plus, de 

résilience lorsque je vois ce formidable changement 

que prend notre journal local, Le Babillard. Ce n'est 

pas la première fois que notre cher journal se voit 

renaître de ses cendres grâce à l'implication des 

gens qui ont à cœur la transmission d'informations 

locales.  

Merci à tous ceux et celles qui ont porté Le Babillard 

jusqu'à maintenant et ils sont nombreux. Un merci 

du fond du cœur à ces bénévoles qui ont relevé et 

qui relèvent encore une fois cet important défi. Merci 

à Gaëtane, Mylène et Ariane pour cet actuel effort et 

à qui je lève mon chapeau, bien haut! 

Cette fois, la transformation est majeure tant sur la 

forme que sur le contenu. C'est non sans une bonne 

dose d'audace que le nouveau comité a décidé de 

toucher à la fréquence des publications en propo-

sant un journal de fond et d'idées une fois tous les 

trois mois. Une publication trimestrielle avec des 

articles sur des sujets qui retiendront l'attention du 

lecteur camillois avec des chroniques sur les nais-

sances, sur l'artisanat, des entrevues sur la culture, 

sur l'agriculture et, bien sûr, le fameux mot de De-

nis. 

Le calendrier des activités régulières n'est pas 

abandonné pour autant puisque vous pouvez vous 

le procurer à chaque premier du mois et en tout 

temps durant le mois dans les différents points de 

chute situés au village. Vous trouverez donc le ca-

lendrier mensuel et Le Babillard nouveau sur une 

base trimestrielle à l'épicerie Sonia, au P'tit Bon-

heur, au Bureau de poste, au bureau municipal et à 

la bibliothèque. Pour plus de renseignements, infor-

mez-vous auprès de Jocelyne ou Mylène, au bureau 

municipal. 

L'effervescence de notre 

grouillante communauté ne 

s'arrête pas là.  Le très humide mois de mai aura vu 

se réaliser notamment, l'annonce de notre nouvelle 

politique de développement culturel assortie d'une 

entente de développement avec le ministère de la 

Culture et des communications, en présence du mi-

nistre lui-même, monsieur Luc Fortin, qui était ac-

compagné de notre pétillante députée du comté de 

Richmond, madame Karine Vallières. Plus récem-

ment, la municipalité inaugurait fièrement son nou-

veau centre multifonctionnel  Le Camillois, tout en 

assurant le lancement officiel de la coopérative Des-

tination Saint-Camille, qui aura comme mandat de 

gérer les activités qui s'y tiendront et c'est drôlement 

bien parti. 

Cet été, s'il peut se montrer le bout du nez, les Ca-

milloises et les Camillois seront conviés à la tradi-

tionnelle fête de la Saint-Jean, le 24 juin. Juste 

avant ça, le P'tit Bonheur invite toute la population à 

assister au lancement de sa nouvelle programma-

tion de spectacles et d'expositions, le 15 juin, lors 

d'un 5 à 7, au Café du Flâneur. Vous pourrez en 

profiter pour vous payer la traite avec une « petite 

crème molle…».   

Enfin, le samedi 26 août venez célébrer ensemble le 

lancement de la programmation des festivités du 

30ème anniversaire de fondation de notre P'tit Bon-

heur préféré! 

Je vous souhaite à toutes et à tous un été inou-

bliable. Longue vie au Babillard!!  

Bonne lecture! 

Benoit Bourassa, maire 

SAINT-CAMILE EN ACTION! 
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Après quelques mois de relâche, Le Babillard re-

prend du service. La nouvelle équipe du COMBA  

se compose d’Ariane Paré, Mylène Brouillet et 

Gaëtane Larose. Chaque mois, des collaborateurs 

et collaboratrices participeront au contenu.  

L’équipe du Babillard remercie Philippe Pagé qui en 

assumait la responsabilité ces deux dernières an-

nées ainsi que sa sœur, Marie-Ève Pagé pour la 

mise en page. Publié sur une base mensuelle, cette 

tâche bénévole devenait de plus en plus lourde, 

compte tenu du travail de Philippe Pagé. Vous avez, 

Philippe et Marie-Ève, toute notre admiration pour 

avoir pris cet engagement. Merci! 

Le Babillard s’oriente vers un contenu davantage 

élaboré. Il veut refléter la vie culturelle, politique, 

communautaire et sociale de Saint-Camille. Ses ob-

jectifs consistent à informer des décisions politiques, 

à valoriser les entreprises et les organismes de 

Saint-Camille, à reconnaître des réussites et des 

contributions de citoyens et citoyennes et à favoriser 

la prise de parole citoyenne.  

Dorénavant, Le Babillard paraîtra quatre fois par 

année, dans un format nouveau.  La distribution se 

fera dans cinq points de chute : La bibliothèque mu-

nicipale, le Bureau municipal, l’Épicerie Sonia, Ges-

tion C. Poirier et Le P’tit Bonheur.  

Ceux et celles qui veulent le rece-

voir par courriel doivent le deman-

der à babillard.st.camille@gmail. 

com. Si des résidents et résidentes 

de Saint-Camille désirent recevoir 

le Babillard par voie postale, ils 

doivent en faire la demande au bureau municipal. 

Des frais de 12 $ sont demandés.  

Le Babillard Express remplira la mission de diffuser 

la promotion des activités. Il s’agit d’une feuille  

mensuelle que vous pourrez vous procurer aux cinq 

points de  chute cités plus haut. Ceci n’exclut l’an-

nonce d’activités dans Le Babillard mais ce sera 

dans des espaces moindres. 

Toute la production se fait sur une base de bénévo-

lat. Nous vous remercions d’appuyer l’équipe par 

vos encouragements, votre sollicitude et votre colla-

boration au besoin. 

Gaëtane Larose 

gaetanel45@outlook.com 
 

N. B. : Si des personnes veulent collaborer à la pro-

duction du Babillard, ils doivent communiquer avec 

Gaëtane Larose au 819 828-1673  

Gaëtane Larose 

ÉDITORIAL 

BABIILLARD EXPRESS : DATES À RETENIR EN JUIN!! 

2-3 JUIN: VENTE DE GARAGE MUNICIPALE 

6 JUIN, 11 h 30: DERNIER DÎNER COMMUNAUTAIRE DE LA SAISON 2016-2017—prix variés 

8 et 9 JUIN, EN SPECTACLE AU P’TIT BONHEUR: - PAUL BROCHU TRIO (voir page 24 pour les détails) 

13, 20 et 27 JUIN, 19h:  NEUVAINE SAINT-ANTOINE À LA CHAPELLE—gratuit 

15 JUIN: 5 À 7 : LANCEMENT DE LA PROGRAMMATION AU P’TIT BONHEUR—gratuit 

16 JUIN, 20 h: DANSE MÉDIVALE AU P’TIT BONHEUR  - gratuit 

17 JUIN, 19 h: CONCERTS DE LA CHAPELLE | LES BORÉADES—24 $ 

18 JUIN, 15 h: CONCERT OFFERT PAR LES PARTICIPANTS DE L’ACADÉMIE DE MUSIQUE ANCIENNE  - gratuit 

24 JUIN, 11 h 30 À … : FÊTE NATIONALE À SAINT-CAMILLE | RÉSERVEZ TÔT POUR VOTRE SOUPER  !! 

30 JUIN:, 20 h 30: CINÉ EN PLEIN-AIR (FILM À DÉTERMINER) INFO: 819 340-1993 POSTE 202 

mailto:babillard.st.camille@gmail.com
mailto:babillard.st.camille@gmail.com
mailto:gaetanel45@outlook.com


Disons-le, par passion. Parce que ce n’est pas pour 
se remplir les poches que ces hommes et ces 
femmes pratiquent ce métier parmi les plus vieux du 
monde. Selon les plus récentes données fournies 
par Financement agricole Canada, le revenu agri-
cole stagne autour de 0,8% depuis plus de cinq ans.  

 

La valeur de la terre, pour la même période de 
temps, a augmenté en moyenne et dépendamment 
des régions, de 158%. Inutile de vous dire que cer-
taines personnes ont flairé la bonne affaire. 

 

Entre en scène le fonds d’investissement Pangea. 
C’est quoi ça, Pangea? Outre la référence dans son 
nom au supercontinent unique de la Terre présent il 
y a de cela 300 millions d’années, Pangea est une 
entreprise québécoise, détenue par le milliardaire 
Charles Sirois. Elle offre depuis quelques années 
déjà à l’agriculture un modèle particulièrement dan-
gereux.  

 

Pour de multiples raisons, le prix des terres est en 
constante augmentation et offre, dans une époque 
particulièrement instable, une certaine forme d’assu-
rance aux investisseurs en quête de sécurité. Pan-
gea achète donc des terres. Elle est rendue à 4 972 
hectares (12 286 acres, à savoir 1,2 fois la superfi-
cie totale d’Asbestos). Un agriculteur souhaite en 
faire de même pour agrandir son entreprise ou la 
bâtir? Ce n’est pas grave! Pangea a les moyens de 
ses ambitions : elle a dépensé 30,8 M$ jusqu’ici 
pour bâtir son empire. Récemment, dans le Kamou-
raska, Pangea a offert 25% de plus que le prix de-
mandé pour une terre que convoitait un jeune de la 
relève agricole. 

 

Et ça ne s’arrête pas là. Parce que la menace de 
Pangea est insidieuse. Elle est propriétaire à 100% 
de la terre, mais elle s’associe à un agriculteur du 
coin pour y produire à grande échelle des céréales. 
Ils créent ensemble ce qu’ils appellent une société 
d’opération agricole (SOA) avec le producteur choi-
si. Ce dernier en possède 51% des parts et Pangea 
49%. Le fonds d’investissement se drape alors de 
vertus : he! le producteur à la majorité des parts, toi 
chose! Il contrôle tout! 

 

En fait, le producteur choisi ne contrôle rien. Il pos-
sède 51% d’une entreprise qui doit acheter des se-
mences, de l’engrais et de la machinerie. Et 0% de 
la terre. Il reçoit 51% des profits sur la vente des 
céréales. Et 0% de l’actif qu’est la terre qu’il cultive. 
Comme mentionné plus haut, le revenu agricole 
stagne à 0,8%. C’est la valeur de la terre qui aug-
mente. Et de ça, le producteur n’en possède même 
pas la mauvaise herbe. 

 

Avec la récente nouvelle que la Caisse de dépôt et 
placement du Québec et le Fonds de solidarité de la 
FTQ investissaient chacun 10 M$ dans Pangea, de 
l’argent financé à même les deniers publics, j’y vois 
un grave problème pour notre agriculture. J’y vois le 
début de la fin pour le modèle d’agriculture familiale 
qui prévaut au Québec. Protestons de l’utilisation 
qui est faite de nos impôts. Détruisons par la racine 
ce modèle qui va dévitaliser nos communautés ru-
rales et l’entreprenariat agricole. 

 

Philippe Pagé 

 

PANGEA: LA POSSESSION DE LA TERRE EN PÉRIL 
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SURVIVANCE DE L’ESPÈCE LA PLUS AGRESSIVE 

VS CELLE DE L’ESPÈCE LA PLUS AMICALE 
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La théorie de l’évolution de Darwin est parfois résu-
mée à l’idée que les meilleures chances de survie 
appartiennent aux individus les plus forts et à l’es-
pèce la plus agressive. Cette idée fait abstraction 
qu’un énoncé plus exact parlerait plutôt de l’individu 
ou de l’espèce qui s’adapte le mieux à son environ-
nement.  
 
Ici, la règle du plus fort n’est pas la seule en cause. 
D’ailleurs si c’était le cas, les dinosaures seraient 
encore rois et maîtres sur terre et nous serions en-
core au stade de petits mammifères. Plus souvent 
qu’autrement, ce sont des mécanismes de collabo-
ration et d’association qui permettent de survivre et 
même de passer à une étape supérieure d’évolu-
tion. La collaboration permet une vie plus facile en 
temps normal et aide à traverser l’épreuve de mo-
ments plus rigoureux.  
 
On comprend bien ce mécanisme de collaboration 
pour un groupe de chasseurs (loups, lionnes, dau-
phins, membres de tribus, …). On retrouve ce mé-
canisme aussi chez la fourmi matabele qui soigne 
ses blessés, dans l’attroupement des manchots em-
pereurs pour supporter les longs mois de l’hiver 
austral et chez certains petits mammifères qui préfè-
rent se regrouper ensemble pour faire face au froid.  
 
De plus, l’association et la collaboration ne se limite 
pas aux frontières des races et des espèces. Le 
règne animal, pour autant qu’il en reste, foisonne 
d’exemples de collaboration inter espèce appelée 
symbiose. Au niveau cellulaire, l’explication de 
l’existence de la mitochondrie, l’usine d’énergie d’un 
très grand nombre de types de cellules, invoque un 
mécanisme évolutif appelé endosymbiose qui con-
siste à l’agencement interdépendant d’une bactérie 
et d’une cellule primitive.  
 
Enfin, le microbiote intestinal est un exemple parfait 
de la collaboration et de l’équilibre d’une commu-
nauté variée d’êtres microscopiques qui favorisent 
leur bien- être, tout en profitant à leur hôte. 

Ainsi, si l’on veut s’inspirer de la nature pour aider à 
définir un modèle économique, il faudrait prendre la 
peine de s’ouvrir l’esprit et d’être plus subtil que de 
prendre seulement la loi du plus fort et du plus rusé. 
Dans le monde animal, l’équilibre est atteint par la 
régulation imposée par la rigueur de la nature et un 
choix presqu'infini de réponses à sa contrainte.  
 
Aussi, la plupart des carnivores cessent d’être un 
danger lorsqu’ils n’ont plus faim. Au contraire, les 
éléments pathogènes ne savent jamais trop com-
ment mettre fin à leur gourmandise. Ils deviennent, 
selon le cas, dangereux pour l’organisme dont ils 
dépendent, leur organisation, leur contrée, la civili-
sation ou même de la planète. Pour sa survie, l’intel-
ligence de l’humain devrait sans doute être au ser-
vice d’un esprit de collaboration qui tient compte 
de  la nature et tout de ce qui vit. 
 
Pour plus d'info: Lire wikipedia pour les termes sou-
lignés. 
 
Suggestions de lecture et de visionnement: 
 
http://nautil.us/issue/46/balance/survival-of-the-
friendliest 
 

 Le dvd « La marche de l’empereur » 

fourmis matabele qui soignent leurs blessés : http://
www.lapresse.ca/sciences/
decouvertes/201704/12/01-5087882-certaines-
fourmis-viennent-au-secours-de-leurs-blesses.php 
 
Et si la nature avait un prix : https://
www.usherbrooke.ca/actualites/nouvelles/
recherche/recherche-details/article/34618/ 

 

Laurent Hubert 

POINT DE VUE 
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Max-Pol Proulx et sa conjointe Stéphanie Lamarre 
font partie de ces jeunes couples qui choisissent de 
quitter la ville afin d’élever leurs enfants en milieu 
rural. « Avec la venue des deux enfants, Manuel et 
Florent, on cherchait un endroit en dehors de la 
ville. On souhaitait demeurer près de Montréal mais 
nous nous sommes laissé charmer par l’ambiance 
du P’tit Bonheur et de Saint-Camille. » 

Ce choix de vie a amené, dans le cas de Max-Pol, 
une réorientation de carrière. « J'ai entrepris une 
formation en ébénisterie artisanale en 2007 puisque 
mon autre métier, éclairagiste sur les plateaux de 
tournage, se pratique presque exclusivement à 
Montréal. » 

Artisan ébéniste depuis 
2012, ce dernier a choisi 
son métier par goût. « J'ai 
choisi l'ébénisterie, et en 
particulier la formation en 
métiers d'art, parce que j'ai 
toujours beaucoup aimé 
travailler le bois; je voulais 
que la création fasse par-
tie intégrante de ma nou-
velle profession. » 

Résidant dans le 13e rang 
de Saint-Camille, cet arti-
san-ébéniste compose 
avec les limites de l’éloi-
gnement d’un grand centre : 
« La clientèle potentielle et 
les fournisseurs spécialisés se trouvent davantage 
dans la région de Montréal. Cela m’oblige, entre 
autres, à des livraisons à l’extérieur. J’aimerais ser-
vir une clientèle de proximité mais le fait sur me-
sure, à cause du travail qu’il demande, est générale-
ment considéré comme un produit de luxe; ce n’est 
pas accessible à tous. Toutefois, le commerce en 
ligne offre de nouvelles possibilités. »  

Parmi les autres inconvénients, notons l’éloigne-
ment du milieu des métiers d’art : «  En tant que 
membre  du Conseil des Métiers d’Art du Québec, je 
suis les activités de loin et, occasionnellement, je 
prends de la formation. Je n’y suis pas très actif.» 

Max-Pol se spécialise dans les meubles et objets en 
bois massif. « J’aime particulièrement créer et con-
cevoir des modèles. Éventuellement, j’aimerais pla-
cer mon matériel dans des boutiques. J’avance len-
tement dans cette voie. » 

Issu d’une famille de quatre enfants et originaire de 
Saint-Benoît-Labre, un village de  1 612 habitants 
en Beauce, Max-Pol Proulx a eu pour modèle des 
parents engagés au sein de leur communauté. À 
Saint-Camille, il siège, pour un deuxième mandat, à 
la Corporation de développement de Saint-Camille  
et il fait partie du Conseil de la coopérative du rang 
13. Cette dernière, vise à garder les membres en 

contact et à entrete-
nir l’esprit de fonda-
tion, un esprit d’en-
traide et de solidari-
té.  

Dans le bilan des 
avantages et des 
inconvénients de la 
vie d’artisan en ré-
gion, en comptant 
l’éloignement, les 
exigences de la 
conciliation travail-
famille et autres, il 
se considère tou-
jours favorisé: « Je 
suis un gars de 

campagne, j’aime la vie 
de village. J’ai ici de 

l’espace, du calme et le milieu est agréable. On ne 
regrette pas notre choix! » 
 

Vous pouvez visionner le travail de cet artisan-
ébéniste sur le web à www.facebook.com/
prendrelebois/ 

 

Information :  
prendrelebois@gmail.com 

 

Gaëtane Larose 

ARTISAN EN MILIEU RURAL 
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Max-Pol Proulx dans son atelier. 

ENTREVUE 
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Au cours des prochains mois, la Corpo accompa-
gnera plusieurs projets qui pourraient avoir des im-
pacts importants pour les services offerts à Saint-
Camille. Voici quelques-uns des dossiers en déve-
loppement. 

Politique et entente de développement culturel 

En 2016, la municipalité a mandaté la Corporation 
de développement dans la rédaction d'un portrait 
culturel et d'une politique culturelle, qui fut adoptée 
au début de 2017 par la municipalité. Cette dé-
marche a permis la signature d'une entente de dé-
veloppement culturel avec le ministère de la Culture 
et des Communications, qui permettra le finance-
ment de plusieurs projets culturels dans la pro-
chaine année.  

 

Projet Scènes ouvertes et mise en place d'Inter-

net très haut débit 

Ce printemps, des équipements de téléprésence 
seront acquis par le P'tit Bonheur dans le cadre d'un 
projet piloté par la Société des arts technologiques 
de Montréal. Ces équipements permettront de diffu-
ser en direct et en HD à Saint-Camille un événe-
ment se déroulant dans une des 20 salles associées 
au projet. Inversement, des événements se dérou-
lant à Saint-Camille (festival, spectacle, conférence) 
pourront être diffusés en simultané dans un poten-
tiel de 20 autres salles.  

 

Pour l'utilisation de ces équipements de pointe, la 
Corpo coordonne la mise en place un réseau Inter-
net très haut débit (100 Mo/sec bidirectionnel) au 
P'tit Bonheur et au Centre le Camillois (ancienne 
église). Le projet permettra ainsi d'améliorer l'accès 
Internet à Saint-Camille. Une collaboration locale 
permettra également d'offrir un meilleur signal Inter-
net à proximité grâce à une antenne installée dans 
le clocher.  

 

 

De nouveaux événements à venir à Saint-Camille 

Le démarrage de Destination Saint-Camille sera 
l'occasion d'approfondir des thématiques de déve-
loppement local par l'organisation de colloques et 
de formations. Au cours de la prochaine année, 
nous envisageons quatre événements organisés par 
les acteurs camillois. La logistique événementielle 
serait faite par Destination Saint-Camille, le choix 
des thématiques et la coordination des événements 
seront assurés par la Corpo, en collaboration avec 
le CIMR et le TIESS. Le premier événement de 
cette série se tiendra le 8 juin, au Camillois, avec un 
événement sur les projets immobiliers pour aug-
menter la démographie en milieu rural.  

 

MOIS DE L’ARBRE: 

Plusieurs dates à mettre à l'agenda: 

Journée de distribution gratuite d'arbres :  
vendredi 26 mai 2017 de 12 h à 16 h  
au parc de l'église 

Formation gratuite sur les fruits émergents  
donnée par Cultur'innov :  
27 mai 2017, de 8 h 45 à 12 h  
au P'tit Bonheur de Saint-Camille 

Journée d'échange de vivaces à la Corvée/Toit 
des Quatre-temps (selon la température) :  
27 mai 2017 de 10 h à 14 h 

 

Vous avez des projets?  

N'hésitez pas à nous contacter: 

Olivier Brière, coordonnateur 

Téléphone : 819 340-6187 

Courriel : info@corpo-st-camille.ca  

Site web : www.corpo-st-camille.ca 

S'inscrire à notre infolettre :  
www.corpo-st-camille.ca/contact 



Jeune entreprise de création et de production en 

contenus télévisuels et en vidéos corporatifs, Pro-

ductions du 13e vit présentement au rythme d’un 

projet jeunesse en milieu scolaire pour Radio Cana-

da. Jean-Sébastien Busque, producteur, croit en la 

viabilité d’une telle entreprise en région, malgré les 

embûches. Il possède plus de 20 ans d’expérience 

dans le monde de la production télévisuelle. 

Installés à Saint-Camille depuis six ans, Jean-

Sébastien Busque et Sylvie Leblanc font partie de la 

cohorte du début dans le projet du rang 13. « On a 

suivi le projet dès le début; ma mère, Marie-Andrée 

Sauvé, faisait de l’accompagnement  à la Corvée. » 

Parents de deux enfants, le couple favorise la vie à 

la campagne : «  On voulait une vie plus saine, avec 

un retour à la terre. J’aime être dehors et jardiner. 

J’ai planté beaucoup d’arbres fruitiers. Socialement, 

j’aime vivre avec les gens d’ici. Je suis en affaire 

avec notre voisine, Chantal Labonté. » 

Installée dans le rang 13, l’entreprise a d’abord fait 

du corporatif avec Cascades, de Kingsey Falls, ainsi 

que de la vidéo pour des médias sociaux. « J’ai dé-

marré avec Chantal Labonté, ayant comme objectif 

de départ de travailler pour la télévision tradition-

nelle. » Selon Jean-Sébastien, cette forme de pro-

duction, en dehors de Montréal, c’est rare. L’entre-

prise vient d’installer ses pénates en plein cœur du 

village, au 166, rue Miquelon. 

L’équipe a investi plus de deux ans en bénévolat, en 

brassage d’idées, en recherches, avant d’obtenir le 

contrat actuel avec Radio-Canada. « Il s’agit d’une 

série jeunesse en milieu scolaire de 54 épisodes de 

7 minutes 30. La mise en ondes se fera en janvier 

2018.  En juin dernier, un test avec les enfants de 

cinquième année de l’école Christ-Roi a permis d’al-

ler de l’avant. » 

Ardent défenseur de la vie en région, le producteur 

se fait un devoir 

de travailler 

avec des com-

pétences régio-

nales « Nous 

avons ici, à 

Saint-Camille 

mais aussi dans d’autres villages, des artisans, des 

artistes aptes à travailler pour notre entreprise de 

production. Pour nous seconder dans ce projet, 

Chantal Labonté (productrice), Sylvie Leblanc 

(productrice) et moi-même  avons engagé des rési-

dents de Saint-Camille, Marie-Ève Bisson, Max-Pol 

Proulx, Guillaume Birster, entre autres, pour diffé-

rentes expertises. Une vraie belle gang de 30-40 

ans. » Toujours dans cette optique d’utiliser les res-

sources régionales, la musique de ce projet sera 

assurée par PILOU de Saint-Adrien. Toutefois, les 

fonctions de monteur et de caméraman viendront de 

Montréal. 

Au nombre des avantages que trouve une entre-

prise en région, Jean-Sébastien signale le coût 

moindre du loyer et des expertises variées. Il consi-

dère aussi que le démarrage d’entreprise amène à 

acquérir d’autres compétences : informatique, re-

cherche d’assurances et de meilleur système 

d’alarme, meilleur vendeur et négociateur, et autres. 

La production actuelle représente un investissement 

important pour l’entreprise Productions du 13e en 

termes de travail, de coûts et d’apprentissage. Très 

motivée par cette expérience, l’équipe espère qu’un 

deuxième projet viendra récompenser l’énergie in-

vestie.  

Information :  

514 284-9967 

819 821-6979 

info@13e.tv  

Gaëtane Larose 

PÉRIODE D’EFFERVESCENCE 
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Jean-Sébastien Busque 

ENTREVUE 
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Les 16, 17 et 18 juin 2017 se tiendra la deuxième édition de 

l’ACADÉMIE DE MUSIQUE ANCIENNE DE SAINT-CAMILLE.  

Deux activités communautaires gratuites s’offrent à vous : ven-

dredi 16 juin à 20 h, DANSE MÉDIÉVALE en présence de cinq 

musiciens et animée par une spécialiste. C’est bon enfant et on 

s’amuse. Dimanche 18 juin, à 15 h, concert offert par les partici-

pantes et participants de l’Académie. Au programme : chant, 

flûtes, violon, viole de gambe et violoncelle.  

L’académie est coproduite par LES CONCERTS DE LA CHA-

PELLE et LES BORÉADES de Montréal. D’ailleurs, sur le site 

web de l’un ou l’autre de ces partenaires, vous pourrez en ap-

prendre davantage quant à la deuxième édition de cette acadé-

mie, unique en son genre au Québec. 

NOUVEAUX PARENTS? 

Si vous êtes les heureux parents d'un nouveau-né et fiers de l'être,  nous aimerions en être informés et 

partager cette bonne nouvelle aux  gens de Saint-Camille dans notre Babillard. Vous recevrez aussi 

un  cadeau de la part du Cercle de la Bonne Entente. 

Envoyez-nous le nom des parents et celui du bébé, avec une photo si possible ou communiquez avec; 

Cécile Roy au 819 828-1179 

BAC BLEU FONCÉ 

 Huile à moteur usée (non-mélangée avec un 
autre produit) 

 Antigel pour véhicule (type prestone) 
 Aérosol lubriant (WD-40) ( 
 * (Attention : Jig-a-Loo accepté avec frais) 
 Aérosol de nettoyeur à freins 
 Filtres à huile usés 

BAC BLEU PÂLE 

 Peinture au latex (à l’eau) 
 Peinture alkyde (à l’huile) 
 Peinture à métal et antirouille 
 Teinture 
 Vernis 
 Laque 
 Protecteur à bois et à maçonnerie 
 Peinture en aérosol 

PRODUITS ACCEPTÉS SANS FRAIS DANS LES BACS BLEUS : 

Plus de détails sur : www.eco-peinture.com 

Pour tout autre produit : Infos produits : 1.888.758.5497 poste 233 

http://www.eco-peinture.com


Cultur’Innov est une coopé-
rative de solidarité implantée 
à Saint-Camille depuis 
2009. Elle a comme mission 
de développer une expertise 
dans la culture, la transfor-
mation, la mise en marché 
et la valorisation des cul-
tures émergentes et des 
produits forestiers non li-
gneux (PFNL). La coopéra-
tive offre des services-

conseils et de la formation sur le territoire québécois 
dans les cultures émergentes de petits fruits (ex. : 
camerise, sureau, argousier), d’arbres et arbustes à 
noix, de plantes médicinales, de champignons et de 
produits forestiers non ligneux. La coopérative re-
groupe 155 membres dont six membres travailleurs 
(agronomes, techniciens, biologiste), ainsi que des 
stagiaires pendant la période estivale. 

 

Les cultures émergentes connaissent de plus en 
plus de popularité. Leurs valeurs nutritives en font 
des productions prisées pour de nombreux marchés 
tels les aliments fonctionnels et nutraceutiques, les 
produits santé ou à valeur ajoutée. D'un point de 
vue agronomique, leur rusticité en fait des produc-
tions intéressantes sur le territoire québécois. Pour 
ces raisons, elles représentent un potentiel commer-
cial très intéressant et une avenue de diversification 
agricole et agroalimentaire figurant dans de nom-
breuses planifications régionales au Québec (ex. 
PDZA). Les cultures émergentes permettraient de 
revaloriser les milieux sous-exploités comme les 
friches agricoles et de dynamiser les régions. 

 

Malgré tout, il existe peu d’informations sur leur cul-
ture, les ravageurs et les rendements. Ces informa-
tions sont capitales dans le succès du développe-
ment de cette filière. C'est pourquoi Cultur’Innov, un 
chef de file dans le domaine au Québec, a décidé 
d’implanter un verger expérimental à Saint-Camille. 

Ce verger consiste en un lieu idéal pour la démons-
tration de culture en émergence (vitrine technolo-
gique), mais surtout pour l’acquisition de connais-
sances sur les rendements de différents cultivars, la 
fertilisation, la taille, les ravageurs, etc.  

 

En prévision d'y installer le verger expérimental, une 
superficie de quatre hectares a été préparée par 
Cultur’Innov depuis 2014 sur une terre louée à M. 
Jacques Proulx. La première phase de l’implantation 
du verger débutera cet été. Une clôture sera d’abord 
installée sur le pourtour du site afin de protéger les 
jeunes plants des cerfs de Virginie. Par la suite, 
entre 600 et 1000 plants d’argousiers, aronia, came-
risiers et sureaux seront implantés dans le verger 
ainsi qu’en nombre plus restreint, des noisetiers, 
cerisiers nains rustiques, amélanchiers, mûriers, 
kiwis, cassissiers, groseilliers, gadelliers, casseil-
liers, goji et viornes trilobées. Nous y implanterons 
aussi des PFNL, des plantes médicinales et des 
champignons comestibles. Une deuxième phase 
consistera à acquérir les équipements pour la ré-
colte et le conditionnement des fruits ainsi que 
d’aménager un atelier de conditionnement et de 
transformation.  

 

Nous vous invitons à suivre nos activités en vous 
abonnant à notre infolettre ou à notre page Face-
book (www.facebook.com/culturinnov). Pour ceux et 
celles qui aimeraient nous soutenir dans la réalisa-
tion de notre mission et la mise en place du verger 
expérimental, vous pouvez devenir membre de sou-
tien de la coopérative au coût de 250$ (25 parts so-
ciales à 10$).  

 

Stéphane Demers, Biologiste, M. Sc. 

Coopérative de Solidarité Cultur'Innov 

 

http://culturinnov.qc.ca/ 

VERGER EXPÉRIMENTAL DE CULTURES ÉMERGENTES 

 À SAINT-CAMILLE 
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« Qu’elle soit de fer, de bronze ou de bois, derrière 

chacune de ces croix se cache une intention. » Elle 

rappelle aux gens le site d’un événement. 

 

Au Québec, il existe plus de 3 000 croix de chemin. 

Les premières ont été érigées par Jacques Cartier. 

Chacune rappelle un évènement, un vœu, un site 

ou une prise de possession. À Saint-Camille, on 

peut en admirer cinq, érigées entre 1941 et 2011.  

Située à l’intersection de la route 255 et du 9e et 10e 

rang de Saint-Camille, une croix fut érigée pendant 

la Deuxième Guerre mondiale en 1941. Cette même 

année, cinq ou six croix furent érigées à Saint-

Camille. Une seule subsiste aujourd’hui. Faite de 

bois, peinte en blanc, cette croix possède « un 

cercle à la croisée et un décor de l’axe à motif bro-

derie. Les extrémités sont à motif aigu. » Grâce à la 

générosité d’un groupe soucieux de protéger le pa-

trimoine bâti, elle est couverte d’un pavillon, créé 

par Josée Perreault. 

 

 

 

Croix de métal, peinte en bleu et rouge, située à 

l’intersection de la route 255  et de la rue Miquelon, 

cette croix est l’oeuvre des Chevaliers de Colomb. 

Elle a été érigée pour l’Année sainte, en 1950. Elle 

était illuminée chaque jour à compter de 18 h, et ce, 

jusqu’à minuit. 

 

De type simple, la croix située à l’intersection de la 

rue Miquelon et du sixième rang de Saint-Camille, 

sur les terrains de la ferme Schlegel, est faite de 

métal et peinte en blanc. De l’artiste Luc Bergeron, 

elle a été érigée en 1988 par Cécile Bergeron et 

François Pinard. Elle possède un axe ornementé et 

des extrémités à motif fleur de lys, peintes en rouge. 

Elle met en valeur « le cœur de Jésus, rayonnant 

sur le monde qu’il sauve par sa mort sur la croix ».  

(voir page suivante) 

 

 

PATRIMOINE 



UNE TRADITION: LES CROIX DE CHEMIN (suite) 
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Sise au 298,  rue Miquelon, entre Saint-Camille et 

Ham Sud, cette croix rappelle l’emplacement de la  

première chapelle construite  en 1853 par les habi-

tants des deux villages. Croix en bois, teinte en brun 

clair, elle n’a aucune ornementation. Un panneau 

placé au pied de la croix donne l’historique de la 

croix ayant précédé celle-ci. Érigée en 2003, il s’agit 

d’un don de Richard Grimard.  

 

De type simple, située à l’intersection du chemin 

Couture et du 13e rang, cette croix de bois chanfrei-

née est peinte en blanc, sans aucune ornementa-

tion. Les extrémités sont à motif aigu. Érigé en 

2011, sur un site qui avait accueilli une croix en 

1941, elle est l’œuvre d’un comité de citoyens qui 

préparait un circuit touristique.  

 
Ces croix de chemin, précieux héritage patrimonial, 

agrémentent Saint-Camille et lui rappellent les 

croyances de ses ancêtres. 

Source : Notes affichées devant chacune de ces 

croix 

Gaëtane Larose 
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NOUVELLES DU MALI 

Voici une première série de nouvelles rédigées à partir de notes, photos et vidéos reçues d’Adama Koné, ami 
et collaborateur au sein de Kilabo et d’une lettre des leaders de cette association qui, rappelons-le, est aussi 
la vôtre! La suite dans le prochain Babillard… 

Bonnes nouvelles pour les femmes dans la commune de Dégnékoro ! 

Festivités du 8 mars 2017 à Nanan 
 
« Pour nous la Journée internationale des femmes est une journée spéciale pour les femmes, pour leur émancipa-
tion et aussi pour le renforcement de la commune. C’est une occasion pour l’Association des femmes de conscienti-
ser la population et de faire connaître nos actions dans la commune.»   Diahara Dembélé, secrétaire de l’AFFS. 
(Extrait vidéo) 

 Le 20 novembre dernier le Mali organisait des élections communales 
pour renouveler les conseils communaux en place depuis l’année 2009. 
Diahara Dembélé s’est fait élire comme conseillère sous la bannière 
du parti politique « RPM » (Rassemblement Pour le Mali).  

 

« A Dégnécoro, nous avons trouvé que le temps est venu pour que les 
femmes s’approchent de là où les décisions se prennent, afin qu’elles 
puissent les influencer, en leur faveur !  C’est ce qui explique, aujour-
d’hui, l’engagement de Diahara dans cette nouvelle dynamique !  

 

Son élection est accueillie avec beaucoup de joie, puisqu’elle est per-
çue à Dégnécoro comme une victoire pour les femmes. Diahara est en 

effet la première femme élue dans la commune de Dégnécoro ! 

 

D’après Madame Sitan, Fanta et Awa, « le cas Diahara » est perçu, au-
jourd’hui, comme un modèle de réussite féminine par les femmes des 
communes voisines de celle de Dégnécoro. Elles estiment que Diahara 
mérite l’encouragement et l’accompagnement  nécessaires de la part 
de tout le monde, au Mali comme au Québec. Elles demandent, donc, à 
tout le monde de lui faire des bénédictions !  

Cette élection est l’aboutissement d’un long combat que la fédération paysanne SINDJIYA mène dans le 
cadre de la promotion de l’émancipation de la femme dans la commune de Dégnécoro. Elle est, aussi, un ré-
sultat à moyen ou long terme du stage Jeunes Stagiaires Internationaux que KILABO et le CSI ont soutenu 
en 2010 dans la commune de Dégnécoro pour encourager la participation citoyenne des femmes dans la vie 
publique de la collectivité territoriale décentralisée.  

Lors de son investiture le 25 mars dernier, le nouveau maire de la commune, M. Sékouba Dembélé, a recon-
nu et salué tous les efforts que l'association des femmes de la fédération "Sindjiya" déploie pour le dévelop-
pement de sa commune. Dans son discours, il a longuement fait l'éloge du mouvement féminin de Dégnécoro 
avant de conclure que les femmes peuvent compter sur son soutien pour le reste du parcours. De plus, il n'a 
pas manqué de saluer l'arrivée de Diahara Dembélé dans le conseil communal comme porte-étendard des 
femmes !  

 

Diahara était venue à Saint-Camille en 
2004. Tous ceux et celles qui l’ont con-
nue sont certainement très fiers d’elle! 

Le Babillard 



Comme chaque année, robes, pagnes, blouses et fichus arboraient les 
couleurs et le thème de l’année  qui était cette fois: « Les femmes dans 
un monde du travail en évolution ». Cette journée de festivités a réuni 
non seulement les femmes de la commune, mais également les familles, 
les notables et les acteurs sociaux que ce soit dans le domaine de la gou-
vernance, de l’éducation et de la santé.   
 
« La célébration de cette journée, qui est devenue une tradition à Dégné-
coro, est bien suivie par les femmes ici. Il faut savoir que ceci est un motif 
de grande satisfaction pour nous leaders féminins, puisqu’il prouve que 
nos efforts de sensibilisation sont en train de porter des impacts ! Mais, 
nous reconnaissons que c’est avec les encouragements de vous, femmes 
de Saint-Camille, que toutes ces choses-là nous réussissent ! » (Extrait de 
la lettre de l’AFSC) 

 

En terminant, je profite de l’occasion pour vous transmettre, à toutes et 
tous, les salutations et les remerciements des femmes de l’AFFS avec à 
leur tête Madame Sitan Coulibaly, Diahara Dembélé, Awa Fomba et Fanta 
Togola, ainsi que celles de tous les leaders de la Fédération paysanne 
Sindjiya dont Karim Ballo, Abdoulaye Fomba dit le chasseur, Abdoulaye 
Dembélé et Adama Dembélé.  

 

Et comme elles le disent si bien, merci et « bon vent » au jumelage 
entre nos deux communautés !  

NOUVELLES DE L’ASSOCIATION DES FEMMES DE LA FÉDÉRATION SINDJIYA (suite) 
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Louise Desrochers 

Association des femmes de Saint-Camille  

Cette relation d’amitié et de solidarité entre nos deux communautés perdure grâce à chacun d’entre vous!  
 

Si vous désirez vous impliquer et soutenir le jumelage, n’hésitez pas à communiquer avec Louise Desrochers 
(l.desrochers@axion.ca, tél. : 819-828-0497) ou Mylène Brouillet (info@saint-camille.ca).  

mailto:l.desrochers@axion.ca
mailto:info@saint-camille.ca


Dédiée à saint Antoine, une neuvaine se tient dans 

le Sanctuaire Saint-Antoine de Saint-Camille depuis 

le début des années 1900. Au fil des années, la 

neuvaine prit différentes formes : procession aux 

flambeaux dans les rues, bénédiction des enfants, 

bénédictions des voitures.  

Actuellement, la neuvaine s’organise pendant neuf 

mardis. En 2017, elle se tiendra du 13 juin au 8 

août. Le mardi a été choisi en raison du jour du dé-

cès de saint Antoine, survenu le 13 juin 1231, à 

l’âge de 36 ans.  

Présidences d’assemblée 

Le 13 juin, à 19 h, l’abbé Patrick Côté, curé de la 

paroisse Cœur-Immaculé-de Marie, inaugurera le 

début de la neuvaine. Également, il la clôturera le 8 

août. Les autres présidents d’assemblée sont :  

20 juin, abbé François Paré, Eastman; 27 juin, Mgr 

Luc Cyr, archevêque de Sherbrooke; 4 juillet, abbé 

Gilles Baril, Lac-Mégantic; 11 juillet, abbé Jocelyn 

Plante, Coaticook; 18 juillet,  abbé Guy Boulanger, 

chancelier et vicaire-général; 25 juillet, abbé Michel-

André Chénard, Sherbrooke; 1er août, abbé Guy Gil-

bert, Asbestos. 

Horaire estival 

Le sanctuaire ouvre ses portes aux visiteurs et visi-

teuses de 8 h à 17 h, dès la fin mai, et ce, jusqu’en 

octobre. Des mariages religieux, des baptêmes et 

des funérailles peuvent y être célébrés. 

Comité : Gaëtane Larose, responsable, Huguette 

Lecomte, trésorière, Pierrette Poirier, Denis Ramier 

et S. Cécile Roy. 

Le sanctuaire 

En collaboration avec deux dames Miquelon, le Cu-

ré Luc-Alphonse Lévêque lança le projet de cons-

truction d’une chapelle à Saint-Camille en 1897. Il 

voulait promouvoir la dévotion à saint Antoine de 

Padoue et lui 

demander 

que ses co-

lons ne man-

quent jamais 

de pain. 

La construc-

tion se fit de 

1898 à 1900, 

grâce à des 

levées de fonds et à du bénévolat. Mgr Paul La-

rocque  bénit la chapelle le 29 mai 1900.  

De style néo-gothique, la chapelle de bois, recou-

verte de briques, mesure 27 pieds par 40 pieds. Les 

murs intérieurs (inférieur) sont en pointe de Hongrie. 

La décoration fut exécutée par L.P. Martin de Saint-

Hilaire de Dorset.   

À l’extérieur, un monument a été érigé en l’honneur 

du soldat Raymond Lambert, décédé à l’âge de 18 

ans, lors de la Deuxième Guerre mondiale. Le ter-

rain sur lequel repose ce monument avait été donné 

par l’arrière-grand-père de ce jeune homme, mon-

sieur Octave Geoffroy, en juillet 1897. 

Saint Antoine 

Né à Lisbonne en 1195, de famille noble aux tradi-

tions militaires, il entra tout jeune chez les Cha-

noines Réguliers de Saint Augustin à Coïmbra où il 

fut ordonné prêtre. En 1220, il joint les rangs des 

Frères Mineurs; il prend le prénom d'Antoine (il s’ap-

pelait Fernando). 

Dès 1223, il se distingue par sa science biblique, 

son ardeur et son art oratoire. Il enseigne la théolo-

gie dans différentes villes d’Italie. Il se trouve près 

de Padoue à son décès le 13 juin 1231. Il fut cano-

nisé en 1232 et proclamé docteur de l’Église en 

1946. 

Gaëtane Larose 

gaetanel45@outlook.com 

LA NEUVAINE À SAINT-ANTOINE 
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Le P'tit Bonheur fêtera bientôt ses 
30 ans d'histoire. Le 26 août 2017, 
une grande fête au village invitera 
toute la population locale et environ-
nante à célébrer ce fait marquant de 
l'histoire de Saint-Camille. Ce ras-

semblement du 26 août sonnera le coup d'envoi 
d'une série d'activités spéciales pour commémorer 
cet anniversaire tout à fait extraordinaire. 
 

Voici quelques éléments nous rappelant l'histoire de 
ce fabuleux projet appelé  Le P'tit Bonheur de Saint-
Camille. Sur le Web : www.ptitbonheur.org 
 

La réputation du P’tit bonheur n’est plus à faire et 
son importance pour la communauté de Saint-
Camille a été soulignée à de nombreuses reprises. 
Le nombre impressionnant de bénévoles qui ont 
œuvré et qui œuvrent encore aujourd'hui à la po-
pote roulante et aux repas communautaires du mar-
di, à la pizza du vendredi, les spectacles de grande 
renommée qui y sont présentés, l’accueil légen-
daire, l’ouverture à l’autre, l’esprit de communauté 
que permet ce lieu de rencontre sont tous des fac-
teurs qui ont contribué à la médiatisation de l’expé-
rience de développement de Saint-Camille. 
 

Fondé en 1988, le P’tit bonheur est un organisme 
de développement culturel et communautaire à but 
non lucratif dont la mission consiste à gérer un lieu 
de rencontres pour tous les groupes d’âge de Saint-
Camille et de la région et à réaliser une programma-
tion d’activités communautaires et culturelles 
(animations, conférences, expositions, formations, 
services à la communauté, spectacles).  
 

Quatre secteurs d’activités animent le P’tit bonheur : 
le secteur communautaire (popote roulante, repas 
communautaire pour l’ensemble de la communauté, 
la pizza, la fête de l’Halloween, de Noël, etc.), le 
secteur des arts de la scène (diffusion d’une quin-
zaine de spectacles professionnels par année, 
d’auteurs compositeurs-interprètes), le secteur des 
arts visuels (huit expositions d’art contemporain 
chaque année dans l’espace Hortense, le salon de 
la création en décembre de chaque année) et le 
secteur de la recherche et du développement territo-
rial en milieu rural, le Centre d’interprétation du mi-
lieu rural (CIMR).  

Ce dernier a pour but de favoriser la connaissance 
et le développement du milieu rural. Au fil des an-
nées, certaines activités menées par le CIMR ont 
marqué de façon significative la communauté de 
Saint-Camille ainsi que de nombreuses collectivités 
du monde rural québécois. On n'a qu'à penser au 
projet « écoles éloignées en réseau », au micropro-
gramme universitaire d'éthique appliquée, au labo-
ratoire rural, au projet Inode-Estrie, aux ateliers des 
savoirs partagés, etc. 
 
Le P’tit bonheur est une entreprise d’économie so-
ciale qui doit composer avec l’économie marchande 
d’une part et, d’autre part, avec la recherche de fi-
nancement à partir d’autres sources (subventions 
de différents ministères, campagne de financement, 
etc.) pour l’entretien du bâtiment, pour les projets du 
CIMR et pour l’embauche de personnel. Le P’tit 
bonheur fait face à une certaine compétition régio-
nale pour la vente de billets de spectacles et la 
vente de pizza. Il doit déployer des stratégies de 
communication et de promotion importantes par rap-
port à ses moyens et aux revenus qu’il en tire.  
 
Récemment, un nouveau service alimentaire a fait 
son apparition dans le paysage camillois. Un café-
bistro a vu le jour au début de l'été 2016, offrant de 
nouveaux produits, dans une formule de restaura-
tion basée sur la mise en valeur des produits agroa-
limentaires locaux et régionaux. Le Café du Flâneur 
tire son nom de l'une des œuvres de Félix Leclerc,  
calepin d'un flâneur,  paru en 1964. À son menu, on 
retrouve des mets uniques tels que des variétés de 
crêpes bretonnes et de paninis, assortis de condi-
ments tous plus savoureux les uns que les autres 
et, bien sûr, la crème glacée molle tant appréciée. 
www.flaneur.org 
 
C'est donc, un P'tit Bonheur rempli de trois décen-
nies d'histoires et d'aventures qui vous convie à la 
grande fête du samedi 26 août prochain, afin 
d’amorcer ensemble dans le plaisir et la joie de 
vivre, un autre 30 ans d'histoire. Bon été! 

 
Benoit Bourassa, directeur 

P’tit Bonheur de Saint-Camille 

LE PTIT BONHEUR DE SAINT-CAMILLE: UN JOYAU DE SAINT-CAMILLE 
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LES CONCERTS DE LA CHAPELLE 
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SAMEDI 17 JUIN, 19 H   24 $: LES BORÉADES 

Susie LeBlanc, soprano;  
Francis Colpron, flûte;  
Olivier Brault, violon baroque; 
Margaret Litle, viole de gambe; 
Hank Knox, clavecin. 

Au programme : Bach J.S et C.P.E, Vivaldi, Couperin, Marais et avec une réservation formelle de billet,  
vous pouvez vous procurer une boisson à votre choix au Café du Flâneur, avant ou après le concert. 

Au programme : Teramo, Caserta, Ciconia, Perugia, Landini, Machaut, Molins et avec une réservation  
formelle de billet, vous pouvez vous procurer une boisson à votre choix au Café du Flâneur, avant ou 
après le concert. 

Jean-Pierre Harel, directeur 
Les Concerts de la Chapelle 
819 877-5995 
www.lesconcertsdelachapelle.com 

CULTURE 

Au programme : Vivaldi, J.S. Bach, Haendel et moût de pomme! 
 
Coût : 24 $ (60 $ pour un forfait concert-souper de quatre services disponible avec réservation obligatoire 
incluant taxes et services). 

DIMANCHE 30 JUILLET, 15 H  24 $ : L’Ensemble PRISME 

Frédéric Hodgson, hautbois; 
Anne Contant, violoncelle; 
Jeffrey Miller, flûte; 
Frédéric Lacroix, clavecin 

DIMANCHE 27 AOÛT, 15 H   24 $ : LES IDÉES HEUREUSES  
 
JE ME LANGUIS D’AMOUR  (musique  française et italienne au XVIe) 
 

Angèle Trudeau, soprano; Natalie Michaud, flûtiste et direction; Esteban La Rota, luthiste; Vincent Lauzer, 
flûtiste. 

http://www.lesconcertsdelachapelle.com


La Chronique à Denis 

Nous avons appris que Benoit Bourassa nous quitte au poste de maire en novembre prochain. 

Après tout ce qu’il a fait pour les étudiants du FIS, son coup de pouce en commandites et plus  
encore. Je tenais à te dire, Benoit, tu as été un personnage très dynamique durant tes 13 années 
en politique municipale. Le projet de l’église, sans toi et les membres du Conseil municipal, n’exis-
terait pas. 

Pour l’inauguration du Café du Flâneur, tes talents d’animateur se sont fait remarquer. J’espère 
que les gens sauront reconnaître tout ce que tu as su faire pour ton village. 

Merci beaucoup Benoit! Je souhaite te retrouver en grande forme. 

Denis Ramier 
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Question : 

Chère madame Pompon, 

J’ai 43 ans, je mène une vie stable, entourée des gens que j’aime mais pourtant, deux fois 
par année, lorsque je vais chez mon garagiste faire faire mes changements de pneus, je dé-
faille et rêve à un changement d’huile. 

Je ne sais pas quoi faire, il est si beau dans son habit bleu, ses grosses mains pleines de 
graisse synthétique. Que faire avec ce désir impossible? Sylvie 
 

Réponse : 

Ma tendre Sylvie, 

À part vous acheter un calendrier des pompiers (le feu de la passion et l’huile ça flambe) et 
continuer de rêver, je ne vois pas ce que vous pouvez tenter. Les garagistes sont des bêtes 
pleines de ressources.  

Sachez profiter de ses changements de pneus annuels pour en apprendre plus sur vos désirs 
profonds et faites-vous plaisir d’autres façons. Bon printemps! 

par Madame Pompon 

Grand Oratorio Ubuesque Littéraire Dérimé  (G.O.U.L.D.) 
 

Le 15 juillet, de 15 h à 23 h sur le stationnement face à l’Épicerie Sonia, le G.O.U.L.D. ouvre son cercle 
aux publics les plus divers. Le G.O.U.L.D., c’est un cirque des mots, un spectacle littéraire forain, une 
plongée au cœur des aspirations littéraires qui nourrissent nos imaginaires. Une journée à faire rêver… 



INFORMATIONS MUNICIPALES 
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SESSIONS DU CONSEIL MUNICIPAL 

Voici l’horaire des prochaines sessions  
régulières pour 2017, qui ont lieu à 19 h,  
à la salle du conseil au 85 rue Desrivières. 

 
 

Il vous est possible d’obtenir une copie des procès-verbaux des sessions du conseil municipal, moyennant les 
coûts d’impression, en vous adressant au bureau municipal. Vous pouvez également obtenir ceux-ci gratuite-
ment par le biais du courrier électronique, ou sur le site de la municipalité. 

 

Fermeture du bureau municipal pour la saison estivale : 

Fête nationale : Lundi 26 juin 

Fête du Canada : Lundi 3 juillet 

Période des vacances 2017 : Du 16 au 23 juillet inclusivement 
 

Nous souhaitons à tous les citoyens une excellente saison estivale ! 

 

HORAIRE DE L’INSPECTEUR MUNICIPAL 

 

Les heures de l’inspecteur en bâtiment sont le mardi de 15 h à 20 h 30. 

 

PAIEMENT DE TAXES PAR VIREMENTS BANCAIRES 

Nous vous invitons à inscrire votre numéro de client 

lorsque vous payez vos taxes par virements bancaires 

au lieu de votre numéro de matricule. Vous inscrivez 

des 0 avant le no de client qui est de 1 à 3 chiffres et 

qui se trouve au bas à gauche de votre coupon de 

paiement. (voir modèle plus bas). Ce petit geste nous 

fera sauver énormément de temps!! 

 

VENTE DE GARAGE – 3 et 4 juin 

La vente de garage municipale se tiendra les 3 et 4 juin prochains. Lors de cette fin de semaine, le permis de 

vente de garage vous est offert gratuitement et il est également possible de vous regrouper. Pour vous ins-

crire sur la liste des participants, communiquez avec nous au 819 828-3222 avant le 31 mai. 

Lundi 5 juin 2017 

Mardi 4 juillet 2017 

Lundi 7 août 2017 

Mardi 5 septembre 2017 

HORAIRE DU BUREAU MUNICIPAL 
 

Lundi de 8 h 30 à 16 h 30 

Mardi de 8 h 30 à 16 h 30 

Mercredi fermé 

Jeudi de 8 h 30 à 16 h 30 

Vendredi de 8 h 30 à 12 h 

Prenez note que le bureau est toujours fermé de 12 h à 13 h 

Le Babillard 



LA RÉFORME DU CADASTRE QUÉBÉCOIS 

La réforme du cadastre québécois a débuté ses travaux de rénovation cadastrale à Saint-Camille. Vous avez 
sans doute reçu une communication du Ministère de l'Énergie et des Ressources naturelles à cet effet.  

SI vous avez un des documents demandés, nous vous invitons à le fournir d’ici le 22 juin, soit par fax, par 
courriel au jblanchard.ag@videotron.ca ou en vous présentant au bureau de l’arpenteur-géomètre dont les 
coordonnées sont inscrites sur la correspondance du Ministère.  

Le chargé de projet sur ces travaux est monsieur Danick Lessard, arpenteur-géomètre. Pour plus d'informa-
tion, vous pouvez communiquer avec monsieur Lessard au 819 564-3013. Merci de votre collaboration! 
 

FÊTE NATIONALE – 24 juin 

C’est la fête au village!! Cette année encore, le comité de la Fête nationale est à pied d’œuvre pour organiser 

une journée remplie d’activités pour tous.  
 

Des billets pour le souper sont maintenant disponibles.  
 

15 $ pour les adultes (11 ans et plus),  

7 $ (4 à 10 ans),  

Gratuit pour les 0 à 3 ans mais ils doivent avoir leur billet en main. 
 

vous pouvez vous procurer vos billets au bureau municipal, à l’Épicerie Sonia et à la Cantine chez Gilles. No-

tez que c’est gratuit pour les enfants de 0 à 3 ans mais qu’ils doivent quand même détenir un billet. 
 

BARBE À PAPA ET MAÏS SOUFFLÉ 

  

La municipalité offre un service de location de machine pour la barbe à papa et le maïs soufflé 

comme au cinéma. Pour un coût minime de 20 $ par jour/chacune plus 2.00 $ pour les 

sacs de maïs soufflé.  
 

Appelez-nous pour réservation au 819 828-3222. 
 

DÉFIBRILLATEUR 

Le défibrillateur qui se trouvait anciennement à l’entrée du Bureau de poste est désormais situé au Chalet des 

loisirs, accessible par la porte de devant. 
 

VÉRIFICATION D’EXTINCTEURS 

Pour la vérification de ces appareils, vous pouvez communiquer au Service d’Incendie de la Municipalité au 

819 828-2033. 

INFORMATIONS MUNICIPALES (suite) 
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N’oubliez pas de visiter notre site Internet : 

www.saint-camille.ca 
Vous pouvez aussi aimer la page Facebook  
de la Municipalité et du comité des Loisirs 

 de Saint-Camille 

mailto:jblanchard.ag@videotron.ca
http://www.saint-camille.ca


À LIRE / À VOIR 
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L’ODYSSÉE DES ILLUSIONS 

Dans un style riche mais abordable pour tous et 

toutes, Jean Lemire exprime un véritable cri du 

cœur en regard de la protection de la planète 

terre. Ce scientifique décrit des situations d’ex-

ploitation abusive de la nature et la corruption 

qui entoure ces abus. 

Excellente vulgarisation pour un scientifique! 

Les photos, d’une qualité remarquable, devien-

nent à elles seules un plaidoyer pour illustrer les 

propos, qu’ils soient dénonciateurs ou pro-

messes d’un monde plus écologique et meilleur. 

Chaque description d’un voyage décrit des mo-

ments d’extase devant la grandeur et la beauté 

de la nature. L’auteur présente aussi des expé-

riences culturelles non respectueuses de la 

faune, de la flore et surtout de l’eau. 

Même s’il exprime ses désillusions quant à la 

responsabilité des gouvernants, des écono-

mistes, des gens d’affaires dans le dossier de 

l’écologie, Jean Lemire offre des pistes d’es-

poir : présenter aux enfants la beauté et la gran-

deur de la nature et réconcilier les économistes 

et les écologistes. 

Je trouve cet ouvrage émouvant par les prises 

de consciences, les désillusions exprimées, la 

beauté et la grandeur de la nature décrites!  Je 

trouve que cet essai pourrait être interprété 

comme un legs testamentaire qui s’est fait sur 

une longue période de vie, au prix de sacrifices 

énormes, dont la famille, premier lieu d’éduca-

tion et de sensibilisation à la beauté et au res-

pect de la nature et de la vie. 

Cet ouvrage a été publié par les Éditions La 

Presse. 

Gaëtane Larose 

INVITATION AUX CITOYENS: 

Vous avez lu dernièrement un roman qui vous a  

marqué? Vous avez vu un film qui vous a ébloui? 

Vous voulez partager votre découverte avec nos  

lecteurs? N’attendez plus!! Envoyez-nous un court 

texte accompagné d’une image à: babillard.st.camille 

@gmail.com!! 



MERCI À NOS PUBLICITAIRES!! 
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Lieu de rencontre, de partage de connaissances  

et d’information pour dames. 

Rencontre le deuxième mardi du mois 

Informations: 819 563-0557 

 

 
 

 
 

Club FADO Saint-Camille 
Jean Jacques, président | 819 446-1877 

 

Huguette Lecomte, trésorière 
819 828-2868 | hlecompte@hotmail.fr 

 

 

Scierie mobile 

Informations: 819 828-0290 

2, rue Proulx, Saint-Camille 

Sciage / Vente -/ Bois de chauffage 



COMBA: COMITÉ MUNICIPAL DU BABILLARD DE SAINT-CAMILLE 

M U N C I P A L I T É  D U  C A N T O N  D E  S A I N T - C A M I L L E  

CHRONIQUE AGRICOLE 
 

Bonjour! Une nouvelle chronique consacrée à l’agriculture sous toutes ses formes verra le jour au cœur 
du Babillard renouvelé. L’idée est de donner la parole à celles et à ceux qui nous permettent de manger 
trois fois par jour et dont le travail essentiel passe trop souvent sous silence, même au sein de notre mi-
lieu rural, aussi dynamique qu’il soit. 

On m’associe plus naturellement à la culture qu’à l’agriculture et pour cause : je suis depuis toute éterni-
té impliqué dans le milieu des arts. Néanmoins, si je suis de ceux qui reconnaissent que la culture est 
essentielle au développement de l’être humain, je suis également conscient que l’agriculture a pré-
séance, question de survie. Je choisis donc de  prêter ma plume à celles et ceux qui disposent assuré-
ment de moins de temps car toujours en harmonie avec les caprices de dame nature, du bétail, de la 
terre, du vivant en somme, n’ont plus l’énergie nécessaire et le temps justement, pour parler d’eux-
mêmes, du fruit de leur labeur.  

C’est avec empressement que j’irai à leur rencontre, guidé par les Alexandre Laroche, Annick Turmel et 
Jean-François Regalbuto, entre autres, afin de donner plus de crédibilité à ces articles. Et en alternance 
avec des articles nous permettant de découvrir les agricultrices et agriculteurs camillois et ainsi mieux 
faire connaître leurs activités, je tenterai de développer certains sujets plus spécifiques. Pour cela,  je 
solliciterai deux « spécialistes » de générations différentes mais tout aussi engagés l’un que l’autre dans 
la défense du milieu agricole.  

Ainsi,  je profiterai, d’une part, des réflexions de Jacques Proulx qui a occupé les plus hautes fonctions 
au sein d’organismes nationaux et internationaux et reçu les plus grands honneurs pour son engagement 
exemplaire et, d’autre part, je solliciterai l’avis de Philippe Pagé, également issu du milieu et qui, depuis 
l’automne dernier, occupe le poste de coordonnateur de l’Interrégion Sud de La Fédération de la relève 
agricole du Québec.  

C’est pourquoi, bien que ces articles ne seront signés que de mon nom, j’emploierai ici la forme du 
« nous », car, avant de publier, je ne cesserai d’obtenir l’approbation des agricultrices et des agriculteurs 
qui s’affairent  sur le plancher des vaches ou qui se situent comme analystes.  

Au grand plaisir de vous retrouver au fil des mois, 

Jean-Pierre Harel 

PAUL BROCHU TRIO 
JEUDI 8 JUIN | VENDREDI 9 JUIN—20 H 

À ne pas manquer! 

En spectacle, les ex-membres du groupe UZEB 

Jeudi 8 juin  |  Vendredi 9 juin , 20 h   |  25 $ 

Bistro-show à 18 h : 12 $ 

Réservations: 819 340-1993 poste 202 ou 

http://ptitbonheur.org/spectacles/paul-brochu-trio-9-juin 

85, rue Desrivières 

Saint-Camille, QC  J0A 1G0  | 819 828-3222 

www.saint-camille.ca 


